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Évangile se Jésus Christs selon saint Marc (1, 21-28) 

Jésus et ses disciples entrèrent à Capharnaüm. Aussitôt, le jour du sabbat, Jésus se rendit 

à la synagogue, et là, il enseignait. On était frappé par son enseignement, car il enseignait 

en homme qui a autorité, et non pas comme les scribes. 

Or, il y avait dans leur synagogue un homme tourmenté par un esprit impur, qui se mit à 

crier : « Que nous veux-tu, Jésus de Nazareth ? Es-tu venu pour nous perdre ? Je sais qui 

tu es : tu es le Saint de Dieu. » Jésus l’interpella vivement : « Tais-toi ! Sors de cet 

homme. » L’esprit impur le fit entrer en convulsions, puis, poussant un grand cri, sortit de 

lui. 

Ils furent tous frappés de stupeur et se demandaient entre eux : « Qu’est-ce que cela veut 

dire ? Voilà un enseignement nouveau, donné avec autorité ! Il commande même aux 

esprits impurs, et ils lui obéissent. » 

Sa renommée se répandit aussitôt partout, dans toute la région de la Galilée. 

- Acclamons la Parole de Dieu 

 

Commentaire 

Jésus n’attend pas. Dès qu’il a quatre disciples, il entre en action. Et dès sa 

première sortie, l’évangéliste nous présente une sorte de résumé de toute son 

action : Jésus enseigne… Jésus chasse les démons et guérit les malades … Jésus 

prie… Tout cela devant, et avec ses quatre disciples. 

Voilà son premier acte : il se rend dans un lieu public de rassemblement et de 

prière, et il y fait « l’homélie ». Jésus s’insère d’abord dans la vie religieuse de son 

temps. Mais il ne s’y enfermera pas. On le verra fréquemment prêcher dehors, 

dans la vie profane. 

Sa prédication est différente de celle des scribes. Ces derniers ne faisaient que 

répéter des leçons apprises. Par contre, Jésus se fait remarquer par son autorité 

qui vient de l’intérieur de lui-même. L’auditoire est conquis et en même temps 

surpris. Une enseignement nouveau, donné avec autorité! 

S’il m’arrive de parler de Dieu, ou de Jésus, à mes enfants, à des amis, comment 

est-ce que j’en parle? Comme un scribe soucieux seulement de répéter des 

formules apprises? Ou comme un témoin qui a su intérioriser personnellement et 

qui s’engage dans sa parole?  

L’étonnement ne mène pas plus loin. Ce sont au contraire les démons les 

premiers à découvrir « qui » Jésus. 

Mais Jésus ne veut pas que l’on sache qui il est. Il impose le silence à l’esprit 

mauvais et le chasse de l’homme tourmenté. Jésus confirmait sa parole par des 

miracles. 

Le thème du « secret messianique » reviendra tout au long de cet Évangile. Jésus 

fait taire ceux qui affirment trop vite qu’il est « Fils de Dieu »; il ne veut révéler ce 

mystère que progressivement afin d’éviter un enthousiasme populaire qui 



fausserait le sens de sa mission. Une révélation précipitée aurait été le meilleur 

moyen de faire dévier sa mission : « si tu es fils de Dieu, fais ceci… fais cela… » 

Qu’aurions-nous fait à sa place? Jésus ne tient pas à la publicité. 

Est-ce que j’accepte franchement la discrétion de Dieu? Est-ce qu’il m’arrive de 

demander que Dieu manifeste sa puissance? Est-ce que je me scandalise des 

faiblesses de l’Église? 

Tout l’Évangile de Marc vient répondre à la question que se posent les auditeurs 

de Jésus : « qu’est-ce que cela veut dire? Voilà un enseignement nouveau, 

proclamé avec autorité! Il commande même aux esprits mauvais! » 

 


